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AU    LECTEUR. 


To 


ous  les  vojageurs  instruits,  tous  les  ama- 
teur s  des  beaux  arts  qui  passera  par  l'hatie 
s'empressent  d'aller  voir  le  magnifique  Tempie 
de  la  Chartreuse  qui  se  troupe  à  une  lieue  et 
demie  à  peu-pres  de  Pane  et  cinq  de  M ilari. 
Il  serait  d'ailleurs  tres-difficile  de  voir  un  édi- 
Jìce  dans  la  haute  Italie  qui  puisse  mériter 
Vattenlion  des  savants  et  des  connaisseurs  plus 
que  cette  Chartreuse  qui  renferme  les  ohjets 
d'art  les  plus  curieux  >  et  les  plus  estimables. 
Ori  a  imprime  deux  descriptions  de  ce  célèbre 
édìjìce;  une  dans  Vannée  1817  fatte  par  Louis 
Baggi  ;  et  Vaiare  plus  détaillée  est  écrite  par 
le  Marquis  Malaspina  de  Sannazaro  et  fut 
publiée  eri  1 8 1 8.  En  1 8 1 9  il  la  fu  imprimer  de 
rxouveau  dans  son  Guide  de  Pavie. 
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IV 

Ces  descriptions  ètcìnt  en  langue  Italienne 
ne  sont  pas  à  la  portée  de  tous  les  étrangers. 
Et  corame  il  neri  existe  aucune  en  francais , 
on  ne  peut  pas  satisfaire  aux  nombreuses  de- 
mandes  quon  en  fati.  Cela  ma  décide  a  en 
fair  e  une  plus  dètaillèe  et  plus  soignée  que  les 
deux  dont  on  a  parie  ci-dessus ,  et  a  T impri- 
mer dans  les  deux  langues  Italienne  et  fran- 
caise.  En  publiant  cette  description  dans  les 
deux  langues  mon  seul  but  a  été  de  faire  une 
chose  utile  aux  étrangers  et  de  pouryoir  a  lei  ir  s 
demandes ,  aux  quelles  les  deux  autres  descrip- 
tions ne  pouvaient   pas    satisfaire  entierement. 

Cet  ouvrage  est  fait  d'apres  les  connaissan- 
ces  et  les  renseignemens  pris  par  moi-méme 
sur  le  lieui  je  n  ai  omis  aucune  indie ation  qui 
sous  le  rapport  des  arts  et  de  Vhistoire  piasse 
mèriter  d!étre  obseivée  ;  sans  prétendre  cepen- 
dant  de  juger  du  inerite  relatif  de  chaque  ou- 
vrage. 

Ori  trouvera  dans  cette  description  que  les 
faits  sont  exposés  avec  toute  la  vérité ,  et  dans 
un  ordre  convenable  ;  et  de  ce  coté  f  espere  de 
meritar  V approbation  du  public. 

On  a  joint  a  cette  description  deux  planches 
sur  les  quelles  on  volt  le  dessin  de  la  facadc 
du  Tempie  et  celui  du  pian  general  de  Tèdifice. 


CHARTREUSE 

DE   PAV1E. 


JLj  idee  de  bàtir  cet  edifice  celebre  est  due 
a  Jean  Galéace  Visconti ,  d'abord  Comte  de 
Vertus  et  Seigueur  de  Pavie  et  qui  avec  le 
consentement  de  l'Euipereur  Venceslas  deviai 
ensuite  premier  Due  de  Milan  après  s'è  tre  rcndii 
maitre  de  l'etat  et  avoir  enferai  e  daus  le  clia- 
teaux  de  Trezzo  son  oncle  Barnahb  et  les  fils 
de  celui-ci  ,  qu'il  fit  prisonniers  par  surprise  , 
et  qu'il  fit  ruourir,  a  ce  qu'on  rapporto,  par  le 
poison.  On  dit  que  c'est  sur  la  demande  de  Ca- 
therine sa  seconde  femme  et  fille  du  dit  Barnahb 
et  pre'c isomeri t  pour  satisfaìre  à  un  voeux  fait  pai- 
elle,  qu'il  entreprit  ce  grand  ouvrage:  d'autres 
pretendent  qu'il  y  fut  determine'  par  son  am- 
bition  personnelle.  Si  on  voulait  se  rapporter  au 
chevalier  Delfico  qui  dans  ses  Réflexions  sur 
l'histoire ,  dit  que  beaucoup  de  Princes  et  puis- 
sants  Seigneurs  7  du  bas  àge,  ont  fonde  un  noni- 


bre  assez  grand  de  ces  ordres  religieux,  trompcs 
par  la  folle  esperance  d'expier  ainsi  leurs  fautes 
envers  Dieu  ,  on  pourrait  croire  encore  que 
Jean  Galéace  voulant  sauver  son  àme  eùt  e'té 
porte'  a  élever  ce  couvent  ?  si  vaste,  et  ce  tem- 
pie si  magn ifique  de'die  a  la  Sainte  Vierge  des 
Gràces,  qui  fut  depuis  et  pendant  quelques  siè- 
cles  le  sanctuaire  des  moines  de  l'ordre  des 
Chartreux  retirés  dans  ce  mème  couvent. 

Ce  fut  près  de  son  pare  dit  de  Mir abello  , 
ou  enceinte  de  chasse,  qui  avait  un  circuii  de 
vingt  milles  à  peu-près  et  qui  fut  bàti  par  le 
mème  Galéace,  qu'il  se  de'cida  d'eriger  ce  fa- 
meux  tempie  [i]. 

La  Construction  de  cet  edifice  commenca  le 
8  Septembre  du  1596.  Gale'ace  y  alla  lui-mème 
de  son  chàteau  de  Pavie  pour  y  mettre  la  pre- 
mière pierre.  Les  Evèques  de  Pavie  ,  de  No- 
vare7  de  Feltre,  de  Vicence  et  plusieurs  autres 
personnages  respectables  le  suivirent  ?  donnant 
ainsi  par  leur  pre'sence  plus  d'eclat  a  cette  fète. 


[1]  Le  pare  est  Vendroit  méme  où  se  donna 
la  celebre  bataille  de  Pavie  Fan  1625  dans  la 
quelle  Francois  I.er  fut  fait  prisonnìer  par  les 
armées  de  Charles-Quint  ot  condita  dans  ce 
Tempie. 
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Dans  Fànne'e  1 399  les  Chartretix  J  furent 
«ppeles  et  etablis  au  nonibre  de  2  5  y  compris 
Je  Prieur.  Le  Due  leur  assigna  avec  ses  propres 
biens  des  rentes,  que  les  religieux  augmentèrent 
par  la  suite  avec  des  nouvelles  donations  et  en 
ameliorant  la  cultivation  de  leurs  terres. 

Jean  Galéace  confinila  cette  donation  dans 
son  testarne  ut  ou  codicille  fait  à  Melegnano  le 
21  Aoùt  i^oo»  peu  de  jours  avant  sa  mort 
qui  fut  le  5  du  mois  de  Septembre  de  la 
meme  annee.  Comme  Fon  voit  par  la  pierre 
sepulcrale  qui  se  trouve  près  du  Mausolee  du 
Due  ?  il  mourut  àge  de  47  ans»  O11  trouve  la 
description  de  cette  pierre  a  la  fin  de  1'  ou- 
vrage  [3].  Le  Due ,  dans  son  codicille  laissa 
Fobligation  aux  Chartreux  d'employer  annuel- 
ìciiient  une  certaine  somme  qu'il  voulut  fixer , 
pour  finir  la  consti nction  de  la  Chartreuse  ?  et 
il  ordonna  que  quand  cet  edifice  serait  fini 
cette  mème  somme  fut  annuellemeiit  distri- 
buee  aux  pauvres.  Cette  distribution  ne  com- 
menda a  se  faire  qu'en  1 54^«  ^es  religieux,  ayant 
augnienté  tou jours  ses  rentes,  après  avoir  fait 
les  aumónes  ,  que  le  Due  leur  avait  imposees  , 
se  trouve rent  en  c'tat  d'enrichir  de  nouveaux 
ornemens  ce  superbe  bàtiment. 

La  Chartreuse  se  trouve    à  qulnze  milles    de 
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Milan,  et  clnq  de  Pavie  sur  la  route  postale 
qui  passe  dans  le  pays  dit  la  Torre  del  Man- 
gano, du  quel  par  une  longue  alice  on  va  di- 
rectement  à  cet  édifice  tant  renomme'  pour  les 
chefs  d'ceuvres  de  sculpture,  qui  ornent  la  fa- 
cade  du  Tempie  7  à  la  quelle  les  plus  eélèbres 
sculpteurs  ont  travaillé  pendant  trois  siècles.  Les 
nombreux  et  beaux  ouvrages  en  peinture  et 
sculpture  de  l'intérieur  de  cet  édifice,  contri- 
buent  à  le  rendre  encore  plus  magnifique. 

A  Tentrée  de  ce  bàtiment  on  voit  un  largo 
canal  et  deux  piliers  avec  deux  barreaux  de 
fer.  On  passe  ce  canal  sur  un  petit  pont , 
après  le  quel  on  se  trouve  dans  un  vestibule 
très-bien  orné.  Ce  vaste  édifice  est  entièrement 
entouré  d'une  muraille.  Des  peintures  et  des 
sculptures  décorent  la  porte ,  le  dedans  et 
le  dehors  du  mème  vestibule.  Les  armoiries 
du  fondateur  qui  se  trouvent  dans  le  demi-cer- 
cle  sur  la  porte  sont  soutenues  par  deux  angesj 
dans  un  coin  de  l'are  on  voit  peinte  l'Annon- 
ciation  de  la  Vierge ,  dans  l'autre  ?  l'Ange  Ga- 
briel 5  au-dessus  des  cinq  lunettes  qui  forment 
une  partie  de  la  cornicile  on  distingue  plusieurs 
ornemens,  entr'autres  le  Pere  Eternel  et  quatre 
Prophètes  -y  de  ceux-ci  l'on  en  voit  d'autres 
peints  dans  les  cótés.  Saint    Se'bastien  et  Saint 


Christophore  sont  peints  dans  deux  niches  late- 
rales  dans  l'interieur  du  vestibule  en  forme  de 
statues  :  tous  ces  ouvrages  sont  de  Bernardin 
Luini,  écolier  de  Leonardo,  et  on  peut  les  croire 
Ics  premiere  iravaux  de  ce  brave  peintre. 

Quand  on  a  passe  le  vestibule  on  entre  dans 
une  grande  basse -cour  ou  place  qui  est  longue 
de  ioo  mc'trcs,  ou  168  brasses  milanaises.,  et 
large  de  métres  41?  6>  4>  6,  ou  brasses  70; 
\  is-à-vis  on  admire  le  tempie  magnifique  ,  la 
facade  du  quel  a  e'te'  faite  après  la  mort  de  Jean 
Galeace  ;  on  la  commenda  vers  le  i455  selon 
le  dessin  d1 Ambroise  Bassano  dit  le  Bourghi- 
snon  architecte,  et  peintre  celebre;  Fon  admire 
plusieurs  de  ses  ouvrages  dans  l'interieur  du 
Tempie. 

L'opinion  la  plus  ge'ne'rale  est  que  l'architecte 
qui  a  fabrique  ce  Tempie  ait  e'te'  un  certain  Henri 
Camodia  ou  Zamodia  allemand  qui  selon  le 
gout  de  son  tems  a  travaille'  dans  un  genie  go- 
thique  -}  mais  l'archi  tee  ture  est  majestueuse,  re'- 
gulière,  et  ses  proportions  sont  d'un  parfait 
accord. 


Facade  du  Temple. 
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La  facade  est  travaille'e  avec  tant  d'excel] en- 
ee, ses  sculptures  sont  si  belles  et  ses  gravures 
si  fines,  qu'elle  inerite  une  particulière  admi- 
ration.  Quoique  on  ait  fait  pour  soutenir  qu'elle 
est  de  genre  gothique ,  elle  est  pourtant  d'un 
dessin  bien  different  de  celui  du  restant  du 
Temple;  et  il  parait  au  contraire  qu'elle  soit  faite 
avec  les  formes  nobles,  nouvelles  et  magnifiques 
sous  lesquelles  l'architecture  s'est  releve'e  dans 
le  tems  de  Bramante. 

Cette  facade  construite  avec  tant  de  soin  a 
beaucoup  de  statues  qui  en  grande  partie  ne 
méritent  pas  Pobservation  d'un  connaisseur.  Les 
soixante  medaillons  en  marbré  de  Carrare  qui 
de'corent  la  première  partie  du  Temple  sont  très- 
bien  travaille'esj  la  plus  grande  partie  de  ces  me- 
daillons représentent  des  tètes  d'Empereurs,  et 
de  Roisj  des  médailles  anciennes,  et  un  grand 
nombre  de  bas  reliefs  représentant  des  faits  de 
l'histoire  sacre'e;  on  voit  encore  sur  ces  medail- 
lons des  petites -me'dailles ,  des  demi-bustes,  et 
des  autres  ouvrages  très-remarquables;  le  tout  a 
e'té  exe'cute  par  les  plus  fameux  sculpteurs  de 
ces  tems. 


Une  ancienne  cronique  qui  appartenait  atti 
religieux  de  ee  coment  nous  donne  un  nom- 
bre  très-grand  des  artisans  célèbres  qui  y  ont 
travaille  ;  nous  nous  bornerons  a  donner  le 
noni  de  ceux  qui  se  sont  rendus  les  plus  célèbres 

Jean  Anloìne  Amédée  —  Benoit  Brioscia  — 
Silvestre  de  Cavate  —  Joseph  Rusnati  ■ —  De- 
nis  Bussola  —  Charles  Simonetta  —  Jean 
Baptiste  de7  Magistris  dit  le  Volpino  —  Al- 
bert de  Carrara  —  Bernardin  de  Novi  —  Cri* 
stophore  Romano  —  Les  freres  Mantegazza 
—  Hector  d'Alba  —  Antoine  de  Locate  — 
Baptiste  et  Etienne  de  Sesto  et  non  Cesar  — 
Francois  Piontello  —  Jacques  Nava  —  Marc 
A  grate  - —  Ange  Marini  —  André  Fusina  — 
Cri  stophore  Solari  dit  du  Gobbo  —  Baptiste 
Gattoni  —  Augustin  Busti  dit  le  Bambaja  — 
Antoine  Tamagini  —  et  Jean  Jacques  de  la 
Porta. 

Les  quatre  grandes  fenétres  avec  des  cande- 
labres  très-varics  et  très-elegants ,  qui  en  forme 
de  colonnes  divisent  et  soutiennent  les  arcades 
méritent  une  particulière  conside'ration  y  d'au- 
tant  plus  qu'elles  ont  des  ornemens  superieurs 
fort  beaux  et  très-bien  travaillcs.  La  Porte  par 
la  quelle  on  entre  dans  le  tempie  est  très-re- 
marquable;  elle  est   ornee    de  quatre    colonues 
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isolces  sùrmonte'es  d'un  are.  En  observant  cette 
porte  Ics  comiaisseurs  y  trouveront  du  bon  goùt 
dans  le  dessin,  une  particulière  finesse  dans 
Texecution ,  et  une  quanti  te  infinie  de  bas  re- 
liefs  qui  divisés  en  deux  ordres  et  representant 
differens  sujets  décorent  la  partie  intérieure  de 
ce  vestibule.  Du  còte'  droit  on  a  reprcsente'  la 
ce're'monie  qui  eut  lieu  en  1396  quand  Jean 
Galeace  mit  la  première  pierre  de  ce  Tempie  ; 
au-dessus  on  voit  celle  dans  la  quelle  Alexan- 
dre III.  donna  la  constitution  aux  Chartreux. 
Du  còte  oppose'  on  remarque  le  funebre  et  en 
mème  temps  fastueux  cortège,  qui  accompagna 
le  corps  du  Due  fondateur  quand  il  fut  trans- 
porte  de  Melignan  à  la  Chartreuse  le  9  No- 
vembre 1 44^-  Plusieurs  glorieuses  actions  de 
St.  Ambroise  y  de  St.  Jean  Baptiste  ?  de  St.  Sire 
et  de  la  très-Sainte  Yierge  sont  represe ntces  dans 
les  bas-reliefs  entremèlés  de  plusieurs  beaux  or- 
nemens.  Au-dessus  de  Tare  on  y  voit  le  Sauveur 
et  quelqucs  Saints. 

Ce  qu'il  y  a  de  de'sagre'able  e' est  de  voir  que 
les  decorations  d'archi  tee  ture  de  la  facade  de 
ce  fameux  Tempie  ne  sont  pas  finies  par  incurie 
des  moines.  La  base  du  piedestal  de  cette  facade 
devait  ètre  finie  par  des  lignes  droites  -,  la  statue 
de  TAssomption  placc'e  au  milieu,  et  quatre  anges 
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avec  des  trompettcs  appuye's  sur  le  vif  des  pilas- 
tres  devait  former  la  comiche  de  cette  base;  tout 
cela  se  voit  sur  la  pianelle  de  la  perspective 
de  la  Chartreuse  que  Fon  a  placée  à  la  tète 
de  cet  ouvrage.  Si  la  fagade  efitt  e'té  termine'e 
ainsi,  on  aurait  pu  voir  très-facilement  la  majes- 
tueuse  coupole,  ce  qui  ne  peut  pas  se  fiore  avec 
des  obe'lisques  et  des  autres  ornemens  au  milieu 
des  quels  on  voit  dans  une  niche  la  statue  de 
l'Assomption  d'un  genre  d'architecture  tout-à- 
fait  oppose'  au  bon  goùt  de  la  facade  ,  ce  que 
l'ori  remarque  dans  quelques  gravures.  Il  aurait 
mieux  convenu  qu'on  eiit  fait  la  facade  selon 
le  dessin  qui  se  trouve  dans  quelques  autres 
anciennes  gravures.  L'ordre  est  plus  analoguc 
au  reste  de  la  fagade  me  me  qui  finit  avec  un 
bas  relief  en  quadrature  en  ligne  droite  avec 
un  fronton  aigu.  Qoiqu'en  la  finissant  ainsi  on 
n'eùt  fait  que  copier  le  fronton  place  deja  des- 
sus  la  fenètre  circulaire  de  la  facade  mème, 
on  aurait  pu  croire  pourtant  que  le  dessin 
fut  mieux  immagine  du  premier. 

Partte  interieure  du  temple. 

L'interieur    de  ce  fameux  Temple  ne  mente 
pas   sculement   Tadmiration    pour   sa   grandeur 
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mais  encore  pour  l'ordre  et  l'accord  des  prò* 
portions  qui  rogne  dans  toutes  ses  partics  i 
et  pour  la  voùte  couverte  de  bleu  d'outre-mer 
et  d'or  sans  e'conomie  et  adroitement  distribue's* 
Les  marbres  les  plus  précieux  y  abondent;  et 
les  peintures  et  sculptures  que  Fon  y  voit  sont 
certainement  des  plus  belles  et  des  plus  agre'a- 
bles.  Ce  Tempie  est  construit  en  forme  de  croix 
latine  cornine  Fon  dit;  sa  longueur  est  de  77 
metres  ou  128  brasses  milanaises;  sa  plus  grande 
largeur  est  de  54  metres  ou  90  brasses  milanaises. 
Il  y  a  trois  nefs.  Les  deux  brasses  de  la  croix 
s'enfoncent  et  presentent  deux  autels.  Dans  le 
restant  de  Teglise  on  voit  quatorze  chapelles, 
c'est-a-dire  sept  de  cliaque  cóte's,  sans  les  deux 
autels  deja  nommés,  et  le  grand  autel?  formant 
ensemble  dix-sept  autels.  Dans  le  centre  de  cette 
croix  s' elève  une  legère  et  solide  coupole,  dont 
on  donnera  une  description  detaillee  lì  sa  place. 
Si  Fon  veut  examiuer  cn  detail  et  avec  un 
certain  ordre  toutes  les  raretes  que  cet  edifice 
conticnt  y  il  faut  suivre  le  tour  regulier  que 
les  concierges  sont  accoutumes  à  faire  parcourir 
aux  voyageurs.  En  commencant  à  regarder  la 
peinture  de  la  fagade  de  la  partie  interieure , 
près  de  la  porte  par  1  aquelle  on  entre?  on  voit 
l'Assompt  ion  de  la  Viergc  trcs-bicn  peintc  a  frcs- 
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que?  avec  une  suite  nombreuse  d'anges,  et  à  cote 
de  la  Porte  ori  voit  Saint  Piene  et  Saint  Paul, 
faits  par  Joseph  Procaccino,  un  des  frères  de 
cette  famille. 

Première    Chapelle    dÉdiee 
a  Sainte  Yéhonique. 

Cette  Chapelle  se  trouve  a  droite  en  entrari  t 
dans  le  Tempie  -7  elle  est,  cornine  toutes  les  au- 
tres,  fennec  par  des  barreaux  de  fer.  Par  malheur 
elle  a  eté  peinte  de  nouveau  ainsi  que  les  au- 
tres  chopelles,  dans  une  epoque,  où  il  n'y  avait 
plus  de  bon  goùt  dans  la  pelature*  et  pour 
cela  toutes  ces  chapelles  n'ont  pas  cette  harmo- 
nie  qu'on  trouve  dans  cliaque  partie  de  ce  ma- 
gnifique  tempie.  André  Lanzani  est  l'auteur 
des  peintures  à  fresque  de  cette  chapelle  , 
tels  que  la  Resurrection  de  Jésus-Christ  et  les 
Maries  qui  vont  au  se'pulcre  :  la  belle  pein- 
ture  à  fresque  que  Fon  conserve  dans  un  cote' 
de  la  fenètre  repre'sente  la  Yierge  qui  adore 
V  enfant  Jesus  entouré  de  petits  anges.  Am» 
hroise  Fossano  est  l'auteur  de  cet  ouvrage 
qui  est  fort-beau,  quoique  le  fond  sans  union 
y  ait  été  remis  par  quclqu'un  qui  ne  s*y  con- 
naissait  pas. 
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L'architecture  de  l'autel  de  cette  Chapelle 
est  du  style  dit  romain  comme  celle  des  autres 
autels,  qui  sont  tous  ornc's  de  marbres  fins  et 
garnis  en  airain  ;  a  chaque  autel  il  y  a  deux 
colonnes  isolees  qui  ont  toutes  un  diamètre  e'gal. 
Celles  de  cet  autel  sont  de  granit  d'Egypte,  et 
erles  ont  les  fondemens  et  les  chapiteaux  d' ai- 
rain. Les  colonnes,  vu  leur  qualité ,  on  les 
trouve  d'une  grosseur  plus  considerale  que 
celle  des  autres.  Le  devant  de  cet  autel  et  ce- 
lili de  plusieurs  autres  sont  orne's  de  pierres  du- 
res  repre'sentant  toute  sorte  de  fleurs  en  forme 
de  mosaique  ;  ces  ouvrages ,  qui  n'ont  aucun 
mei  ite  sous  le  rapport  du  bon  goùt  du  dessin , 
et  qui  sont  pourtant  considera  sous  celili  de 
la  matière  precieuse  dont  ils  sont  compose's  et 
de  la  finesse  du  travail,  sont  dus  a  une  cer- 
taine  famille  Sacchi ,  qui  s'etablit  chez  les  Char- 
treux,  et  y  demeura  pendant  trois  siecles  de  gene'- 
ration  en  generation  s'occupant  toujours  dans  ce 
genre  de  travail.  La  table  de  l'autel  ;  qui  re- 
presente Sainte  Ye'ronique  dans  le  moment  qu'elle 
fait  voiv  le  Saint  Suaire  a  une  troupe  de  fem- 
mes7  est  laile  par  Camille  Procaccine. 


CliAPELLE    DE    SAINT    IIUGON. 

Dans  la  seconde  Chapelle  de'die'e  a  Saint  liu- 
gon  l'on  voit  peints  a  fresque  en  trois  compar- 
timens,  par  Charles  Cartone  Ge'nois,  quelques 
faits  me'morables  des  Saints  Hugon  et  Ànselme 
Evèques  Chartreux  ;  dans  un  de  ces  compartir 
mens  il  y  a  Saint- Anselme  occupe  à  distribuer 
des  aumónesj  dans  l'autre  Jesus  enfant  qui  parait 
dans  Fliostie  a  Saint-Hugon  ,  et  dans  le  troi- 
sième  on  voit?  un  groupe  d'Anges,  qui  admi- 
rent  le  mìracìe.  Les  colonncs  de  l'aule]  sont  de 
marbré  dit  de  Porlo  Venere.  Dans  le  bas-relief 
du  devant  de  l'autel  on  observe  plusieurs  faits 
du  Saint  au  quel  est  de'diée  la  Chapelle.  Jean 
Baptiste  de*  Magistris,  dit  le  Volpino  est  l'au- 
teur  de  ce  travail  en  sculptui  e.  I/ancienne  table 
de  l'autel,  divisée  en  six  compartimens,  repre- 
sente au  milieu  des  trois  supérieurs,  Jesus-Clirist 
réssuscite' ,  et  a  chaque  coté  un  Evange'Iiste  -7 
aux  milieu  des  trois  inferieurs  la  Yierge  en- 
tourée  des  Anges  et  aux  deux  cótes  Saint-Hu- 
gon et  Saint  Anselme,  Macrin  d'Albe  est  l'au- 
tcur  de  tout  cela  ;  il  y  mit  encoie  le  noni  et 
la  date  de  Panne'c  i4q6. 
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Chapelle  de  Saint  Benoìt. 

On  voit  dans  cette  troisième  chapelle,  dcdiée 
a  Saint-Benoìt ,  plusieurs  faits  de  la  vie  du  dit 
Saint  peints  à  fresque  et  divises  en  neuf  com- 
partimens  par  Jean  Ghisolfi,  qui  ne  fut  d'abord 
«jue  peintre  de  perspective  ,  et  devint  ensuite 
bon  peintre  historique.  Les  colonnes  de  l'autel 
sont  de  marbré  dit  mixte  de  France ,  et  la 
mosaìque  du  devant  du  méme  autel  est  faite 
par  Valere  Sacchi.  La  table ,  qui  a  beaucoup 
soufFert,  repre'sente  Saint  Benoit  au  milieu  de 
ses  religieux,  dans  un  e'tat  de  ravissement  d'es- 
prit, voyant  monter  au  Ciel  Fame  de  sa  sceur 
Sainte  Scolastique.  Cette  peinture  faite  en  1668 
est  de  Charles  Cornara. 

Chapelle  du  Crucifix. 

La  Chapelle  suivante,  dite  du  Crucifix,  re- 
pre'sente quelques  actes  de  la  passion  de  Je'sus- 
Christ ,  peints  a  fresque  par  le  Chevalier  Fré- 
déric  Bianchi,  e'colier  et  gendre  de  Jules  Cesar 
Procaccini,  qui  peignit  Christ  devant  Pilate, 
et  quand  il  alla  au  Calvaire.  Volpino  dejà  nomme, 
a  travajlle  les  sculptures  du  devant  de  l'autel  2 
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dans  les  quelles  on  voit  le  Saint  Sepulcre ,  le3 
Apótres  et  la  Sainte  Vierge  evanouie.  Les  en- 
quadremens  du  devant  et  de  la  table  de  l'autel 
sont  faits  par  Charles  Sacchi,  Ambroise  Fos- 
sano  dit  le  Bourguignon  7  architecte  de  la  fa- 
<:ade  a  peint  Christ  sur  la  croix ,  et  a  ses  pieds 
la  Vierge  avec  les  Maries.  Les  colonnes  de  l'au- 
tel sont  d'albàtre  orientale. 

Chapelle  de  Saint  Sire. 

La  cinquième  chapelle  qui  vient  après  est 
dédiée  a  Saint  Sire  premier  eveque  de  Pavie. 
Les  peintures  a  fresque  dans  les  quels  on  voit 
quelques  fails  du  Saint  sont  à'Antoine  Busca. 
Une  de  celles-ci  represente  le  miracle  de  Je'sus- 
Christ  de  la  multiplication  des  pains  et  des 
poissons  qui  lui  sont  porte's  par  le  jeune  Sire; 
une  autre  montre  Saint  Pierre  ?  quand  il  con- 
sacre évèque  le  mème  Saint  Sire.  Le  colonnes 
de  cet  autel  sont  de  noir  ancien ,  et  le  devant 
du  mème  autel  est  travaille  en  mosaique  par 
Charles  Baptiste  Sacchi ,  qui  fut  le  premier  à 
s'e'lablir  dans  cette  Chartreuse.  Sur  la  table  est 
represente  Saint  Sire  ayant  à  ses  cótes  les  deux 
Saints  e'vèques  de  Pavie  Theodore  et  Inveii tius, 
et  les  deiu  diacrcs  Saint  Laurent  et  Saint  Etien- 
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ne. Qoique    quelques    uns  croient   quc  rauteur 
de  cet  ouvrage  ne  soit  pas  connu,  il  est  pour- 
tant  à )  Ambroise  Fossano  ci-dessus  nomme. 

Chapelle  de  Saint-Pierre 
et  Saint-Paul. 

A.  ces  deux  Saints  est  de'diée  la  sixième  cha- 
pelle. On  y  voit  quelques  faits  de  ces  saints 
peints  a  fresque  par  Etienne  Danedi  dit  le 
Montarlo,  écolier  du  Morazzone.  Il  y  a  le  mi- 
racle  du  mort  réssuscite  par  Saint  Paul  quand 
il  prèchait  dans  la  ville  de  Troades,  et  le  mar- 
tyre  de  Saint  Pierre.  La  table  de  l'autel  repre- 
sente la  Vierge  avec  l'enfant  Jesus  et  les  Apò- 
tres  Pierre  et  Paul  \  ce  tableau  fait  par  Jean 
Francois  Barbieri  dit  le  Guercino  de  Cento , 
a  beaucoup  souffcrt  ;  les  ouvrages  de  ce  célèbre 
artiste  ont  le  défaut  de  n'avoir  pas  le  coloris 
vif7  mais  ceux  de  celui- ci  soni  bien  plus  som- 
bres  de  tous  les  autres.  Les  colonnes  de  cet 
autel  sont  de  marbré  dit  flamine  de  Fi  ance,  le 
devant  de  l'autel  et  les  cótés  sont  travaillés  plus 
partìculièremcnt  par  le  nommé  Charles  Baptiste 
Sacelli.  Sur  les  vi  tres  de  la  fenètre  a  plusieurs 
coulcurs  on  voit  Ics  Saints  Gervase  et  Prothase. 
La  plus  grande  partie  des  fenétres ,  ont  des  vi- 
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ires  de   la    inerte    composition   et    ìepresentent 

aussi  des  images  de  Saints,  et  mériteat  cornine 
ceux-ci  d'ètre  admire's. 

CHArELLE    DE    LA    VlERGE    DE   i/AlVNONCI  ATIO>f. 

La  septième  chapelle  de  ce  cote  du  tempie, 
et  qui  en  est  aussi  la  dernière,  est  plus  grande 
que  celles  que  nous  avons  dc'ja  de'crites;  elle  fut 
de'diee  a  la  Yierge  de  l'Annonciation.  Quelques 
faits  qui  regardent  la  Sainte  Vierge,  tels  que  sa 
naissance,  la  Présentation  au  tempie,  son  Ma- 
riage,  y  sont  repre'sentó  avec  plus  de  soia  par 
Etienne  Montalto.  Denis  Bussola  executa  en  bas- 
relief  sur  le  devant  de  l'autel  la  Naissance  de 
Je'sus-Christ.  Les  colonnes  de  l'autel  sont  du 
très-beau  vert  de  Poncevera.  Camille  Procac- 
cini est  celui  qui  a  fait  le  tableau  où  est  peinte 
l'Annonciation  de  la  Vierge  j  ce  tableau  est 
particulièrement  distingue'  par  les  tetes  peintes 
avec  beaucoup  de  gràce  dans  le  genre  de  celles 
-du  Parmigianino.  On  voyait  une  fois  sous  ce 
me  me  tableau ,  dans  le  vuide  des  deux  piedestals 
<les  colonnes  ?  la  Yisitation  de  la  Vierge  à  Sainte 
Elisabeth  fai  te  par  le  dit  Procaccini;  ce  tableau 
fut  enlevé  avec  tant  d'autres  sous  le  regime 
frangais,  c'est-à-dirc  en   1798. 
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En  sortant  de  cette  dernière  Chapèlle  on  sé 
trouve  dans  les  bras  transversales  de  la  Croix  : 
pour  tenir  une  ordre  regulier  on  suivra  la 
droite,  passant  par  la  sacristie  dite  neuye  ?  qui 
mente  l'admiration  des  observateurs. 

Sacristie  neuve. 

Cette  magnifique  Sacristie  dite  neuve,  on  petit 
la  retenir  comme  separée  du  dessin  du  tempie; 
son  entree  est  a  cote'  de  l'autel  de  Saint  Bru- 
ne ,  que  nous  allons  décrire  en  sortant  par  la 
Sacristie  mème.  Elle  represente  une  espèce  de 
petit  tempie  avec  un  autel  assez  riche  separé 
par  une  balustrade.  Presque  toutes  les  peintures 
h  fresque  de  la  voùte  sont  ò? Alexandre  Caso- 
lari de  Sienne  excellent  peintre  ;  elles  ont  e'té 
finies  ensuite  par  Pierre  SorrL  Les  principaux 
argumens  qu'on  y  admire  sont  la  Re'surrection, 
l'Ascension  de  Jésus-Christ  et  la  Gioire  du  Pa- 
radis,  avec  beaucoup  d'anges  et  de  Saints.  L' au- 
tel est  majestueux  et  enrichi  de  marbres  bien 
fins  ;  dans  le  bas  relief  de  la  table  du  mème 
autel  l'on  voit,  la  naissance  de  la  "Vierge,  fai  te 
avec  beaucoup  de  gràce  et  expression  par  le 
sculpteur  Joseph  Rusnati.  Jean  Baptiste  Sacche 
nomme'  déjà  plusieurs  fois  est  l'auteur  des  mo* 


Saiques  qui  sont  autour    et  à  coté  de    la  table 
sacrée. 

Deux  peintres  bien  distingue's  ont  travaillé  a 
la  magnifique  table  de  l'autel  qui  représente 
FAssomption  de  la  Vierge.  La  partie  inférieure 
où  Ton  voit  le  toinbeaux  de  Marie  avec  quel- 
ques  Apótres  est  faite  par  André  Solari  dit 
du  Gobbo  ,  eie  ve  du  célèbre  Gaudence  Ferrari, 
et  la  partie  supérieure  qui  montre  l'Assomption 
de  la  Vierge  avec  une  sombreri  se  troupe  d'An- 
ges  est  travaillée  par  Bernardin  Campi;  on  pré- 
tend  que  celui-ci  ait  fini  Touvrage  après  la  mort 
du  mème  Solari  [i].  Les  deux  tableaux  qui  se 
trouvent  aux  còtés  sont  du  dit  Solari  -,  ils  repré- 
sentent  trois  Apótres  chacun.  Si  on  confronte 
les  ouvrages    de   ces    deux    braves    peintres    on 


[i]  //  par  ait  que  ceux  qui  sont  de  cette  opi- 
nion aient  été  trompés  par  quelque  fausse 
relation  sur  la  mort  de  Solari,  en  la  crojrctnt 
arrivée  avant  celle  du  Campi  ;  par  ce  que  e  est 
riiabìtude  de  peindre  la  paratie  supérieure  avant 
V inferieure;  et  pour  cela  on  devrait  sans  doute 
croire  7  que  Campi  Veut  commencée  et  que 
Solari  au  contraire  ne  Veut  que  jìnie.  Solari 
naquit  en  i5oo  et  Campi  en  i^ii  ;  on  ne 
connait  pas  l'epoque  de  leur  mort. 
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reconnait  de  suite  la  diffe'rence  du  style  ;  art 
remarque  dans  ceux  de  Solari  la  force  du  co- 
loris,  beaucoup  d'expression ,  et  une  pre'cisjon 
particulière  dans  Pexecution  ;  on  admire  dans 
les  ouvrages  de  Campi  beaucoup  de  verite  ,  et 
beaucoup  d'exactilude  dans  le  dessin.  Àu-dessous 
de  ce  tableau  Jean  Baptiste  Qualtim  a  peint 
la  Naissance  du  Sauveur  sur  une  pierre  de  tou- 
che  :  on  enleva  cet  ouvrage  admirable  sous  beau- 
coup de  rapports  ,  pour  la  transporter  ailleurs, 
mais  par  bonlieur  elle  a  e'te'  remise  à  sa  place. 
On  voit  quelques  tableaux  de  bons  auteurs 
attache's  aux  parois  de  cette  sacristie;  il  n'y  en 
a  pas  autant  comme  une  fois  ,  parce  que  en 
1798  on  en  a  enleve'  plusieurs.  Ceux  qui  s'y 
trouyent  aujourd'hui ,  sont  le  flagellation  de 
Christ,  de  Pierre  Sorri.  Christ  devant  le  Pontife 
Anna,  de  Jean  Baptiste  Paggi:  le  couronne- 
ment  d'epines  de  Doménique  Passignani ,  011 
Clievalier  Doménique  Oresti  de  Passignano  ;  la 
Pre'sentation  au  tempie,  et  l'Annonciation  de  la 
Vierge ,  de  Jules  Cesar  Procaccini;  et  FAdoration 
dans  le  jardin,  du  Morazzone.  A  la  place  d'un 
de  ceux  qui  manquent  on  a  mis  un  très-beau 
tableau  de  Barthelemy  Montagna  qui  repre'sente 
la  Vierge  avec  l'enfant  Jesus,  dcux  Saints  et 
trois    anges    fort    jolis    qui    jouent    des    instru- 
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mcns.  Ce  rare  tableau  e'tait  pendu  à  une  paroi 
du  lavoir  des  religieux,  où  il  resta  long-temps 
sans  ètre  admiré. 

Quand  il  y  avait  les  Chartreux  on  voyait 
dans  cette  sacristie  plusieurs  pre'cieux  ornemens 
sacre's,  ori  ne  peut  a  pre'sent  y  admirer  que  le 
dehors  des  armoires  fort-bien  travaille,  et  orné 
de  petites  statues. 

Du  petit  vestibule,  avant  d'entrer  dans  l'e'- 
glise,  et  passant  par  une  petite  cour,  on  entre 
dans  deux  salles,  où  les  laiques  se  re'unissaient 
pour  traiter  de  leurs  aflaires.  On  voit  dans  les 
deux  autels  de  ces  salles  des  bas-reliefs  en  mar- 
bré d'une  sculpture  ancienne  beaucoup  esti- 
mc'e. 

Autel  de  Saint  Brune. 

Quand  on  retourne  dans  l'e'glise ,  au  bout  du 
bras  gauche  de  la  croix  on  trouve  l'autel  de'die 
a  Saint  Brune  fondateur  de  Pordre  des  Char- 
treux. Cet  autel  plus  riche  de  tous  les  autres 
a  quatre  colonnes  :  deux  sont  de  noir  ancien  , 
et  deux  de  ce  qu'on  dit  mixte  de  France.  Jean 
Baptiste  Crespi  dit  le  Cerano  peintrc  qui  est 
assez  estime'  par  la  hardiesse  et  la  force  qu'on 
vemarque  dans  sqs  ouvrages  a  peinte  la  table  où 
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èst  representée  la  Vierge  accueillant  Ics  prières 
de  Saint  Brune  et  de  Saint  Charles.  Thomas 
Orsolino  Ge'nois  a  fait  le  devant  de  l'autel  5 
cette  sculpture  est  distinguere  par  la  vive  expres- 
sion  que  se  brave  artiste  a  su  donner  au  Saint 
aux  pieds  du  Crucifix:  les  deux  Ànges  et  le 
Sauveur  places  au  dessus  de  l'autel  sont  du  niènie 
auteur.  Deux  beaux  et  grands  chandeliers  d'ai- 
rain  qui  se  trouvent  devant  e  et  autel  sont  du 
célèbre  Aniiibal  Fontana. 

Les  peintures  à  fresque  de  la  voùte  qui  est 
au-dessus  de  l'autel,  figurent  la  farnille  Visconti 
offrant  a  genoux  à  la  Vierge  le  dessin  de  cette 
Chartreuse  ;  Ambroise  Fossano  nomme  dejà 
plusieurs  fois  est  l'auteur  de  cet  ouvrage  et  des 
deux  autres  peintures  a  fresque  qui  sont  aux 
cótes  de  celle-ci  :  on  c'est  trompe  jusqu'ici  en 
les  attribuant  a  Bramante  milanais. 

Mausolee  de  Jean  Galeace  Visconti. 

Le  magnifique  Mausole'e  de  Jean  Galeace 
fondateur  du  Tempie  et  du  monastère  de  la 
Chartreuse  se  trouve  d'un  cote  et  a  peu  de 
distance  de  cet  autel.  Les  moines  nrent  eriger 
ce  superbe  monuinent  plusieurs  anne'es  après  la 
mort  du  Due;   on    prétend  que  le    dessin   soit 
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d'un  certain  Monsieur  Galéace  Pelegrim;  ori 
dit  aussi  qu'il  en  eut  l'idée  dans  l'année  i4D° 
et  il  ne  le  finit  quc  dans  l'année  i562.  On 
trouvera  a  la  fin  de  ce  livre  l'inscription  qui  est 
gravée  sur  l'urne  sépulcralej  elle  sera  marquée 
par  un  numero  comme  les  autres  [i].  Plusicurs 
artistes  célèbres  doivent  avoir  travaillé  aux 
bas-reliefs  ,  aux  statues  et  à  tous  les  autres  or- 
nemens  de  ce  grand  mausolée.  Les  six  bas  reliefs 
de  la  partie  supérieure  qui  représentent  des  faits 
glorieux  du  Due  méritent  une  particulière  ad- 
miration;  au-dessous  des  chacun  de  ces  bas-reliefs 
on  voit  une  inscription  qui  explique  en  abrégé 
le  fait  qu'on  a  voulu  reprèsenter.  Ces  ìnscrip- 
tions  se  trouvent  aussi  à  la  fin  [a].  On  attribue 
tous  ces  ouvrages  a  Jean  Jacques  de  la  Porla. 
La  construction  du  monument,  et  les  fines  gra- 
vures  des  trophées,  des  fleurs,  et  des  arabesque 
dont  il  est  orné  sont  faits ,  à  ce  que  Fon  dit , 
par  Christophore  Romano  9  dont  le  noni  est 
gi^avé  au  milieu  du  devant  de  l'architrave,  avec 
ses  mots: 

JOANNES    CHRISTOPHORUS    RoMANUS    F. 

On  voit  sur  la  magnifique  urne  sépulcrale  la 
statue  de  Jean  Galéace,  conche  et  dans  sa  graiv 
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deur  naturelle;  aux  deux  còte's  il  y  a  deux  statues 
assises  repre'scntant  la  Renommce  et  la  Victoire  : 
on  dit  qu'elles  sont  faites  par  un  certain  Ber- 
nardin  de  Novi  sculpteur  plus  moderne  et  d'un 
me'diocre  inerite.  Ce  monument,  tout-a-fait  iso- 
le, de  marbré  de  Carrara,  enriclii  de  sculptures 
de  differents  goùts,  me'rite  ne'annioins  d'otre 
observe'  avec  beaucoup  d'attention.  Les  os  du 
Due  n'existent  pourtant  pas  dans  cette  urne  , 
cornine  on  le  voit  dans  l'inscription  de  la  pierre 
se'pulcrale  dejà  cite'e  n.  [i],  parceque  quand  ce 
monument  fut  fini ,  on  avait  perdu  toute  rae- 
moire  qui  aurait  pu  donner  des  renseignemens 
sur  le  lieu  où  ses  os  avaient  e'te'  depose's  provi- 
soirement. 

Derière  de  ce  mausole'e  il  J  a  deux  figures 
à  demi-rei ief  ,  appuye'es  au  raur  qui  au  com- 
mencement  e'taient  couchees  sur  le  dos  ;  une  de 
ces  figures  represente  Ludovic  le  Moro ,  l'auto 
Beatrice  sa  femme.  La  sculpture  de  cette  der- 
idere est  particulièrement  appre'cie'ej  toutes  les 
deux  sont  attribue'es  a  Christophore  Solari,  dit 
le  Gobbo  dont  on  a  fait  dejà  mention  comme 
d'un  celebre  peintre.  Elìes  e'taient  d'abord  dans 
l'e'glise  des  Gràces  à  Milan.  Les  Chartreux  les 
achetèrent  et  les  fìrent  transporter  dans  ce  lieu 
cn   1 564- 
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Entre  le  monumcnt  de  Jean  Galéace  ,  et 
le  lavoir  des  réligieux  on  voit  dans  le  mur 
une  longue  inscription  d'uri  genre  descrittivo 
rcnferme'e  dans  un  ancien  ornement  de  marbré 
a  feuillages,  que  Pon  rapporterà  avec  les  autres 
inscriptions  à  la  fin  de  cet  ouvrage  v.  [5]. 

Lavoir  des  Religieux. 

Du  Mausole'e  on  va  au  lavoir  des  Pieligieux. 
La  porte  par  1  aquelle  on  y  entre  est  de  marbré 
de  Carrara.  Elle  est  orne'e  de  sculptures,  et  au- 
dessus  on  y  voit  sept  portraits  des  Duchesses 
de  Milan.  Jean  Antoine  Amadeo  célèbre  scul- 
pteur  et  architecte  de  Pavie  est  Pauteur  de  cettc 
porte.  La  voùte  de  ce  Lavoir  est  decoree  de 
bleu  d'outre  nier  e'gal  a  celui  qui  orne  le  restant 
de  Pcglise.  Ce  qui  servait  de  lavoir  aux  reli- 
gieux 7  e'tait  une  grande  urne  placco  daus  un 
enfoncement  arqué  avec  un  bassin  ;  sur  celle 
urne  il  y  a  un  buste  ,  qui  est ,  a  ce  que  Pon 
croit,  le  portrait  de  Henri  Gamodia  o  Zamodia 
Àllemand  architecte  de  ce  Tempie.  On  voit  au- 
dessus  grave's  dans  un  seul  bas  relief ,  Chris! 
lavant  les  pieds  aux  Apótres  ;  Christ  dans  le  jar- 
din  ,  et  la  trahison  de  Judas;  on  dit  que  le  tout 
est  fair  par  le  sculpteor  Allerte  Carrara. 
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Parmi  les  fenètres",  qui  méntent  d'étre  aditij- 
re's  il  y  en  a  une  avec  des  vitres  a  plusieurg 
couleurs  qui  reprèsente  Saint  Bernard  avec  le 
diable;  cet  ouvrage  a  eté  fait  en  1477  Par  ^Sre- 
stophore  de  Matteis. 

Dans  un  coin  de  ce  lieu  il  y  a  un  escalier 
en  limacon  très-conimode  ?  pour  ceux  qui  dé- 
sirent  monter  sur  ce  Tempie  pour  en  admirer 
sa  belle  et  solide  construclion. 

Centre  de  la  Croix. 

La  magnifique  coupole,  qui  s'e'lève  sur  ces 
quatre  arcades,  forme  le  centre  de  la  croix.  Sa 
construction  est  en  forme  octogone,  divisee  en 
huit  compartimens  se'pare's  par  huit  cordons. 
Alexandre  Casolani  de  Sienne  peignit  dans  les 
huit  espaces  les  visions  de  Saint  Jean  -,  mais  ces 
peintures  a  fresque  ont  beaucoup  souffert  depuis 
l'anne'e  1797  epoque  de  l'invasion  des  frangais, 
parceque  on  enleva  allors  les  plombs  qui  cou- 
vraient  la  coupole.  Quand  on  a  fait  dernière- 
ment  des  re'parations  a  cet  te  coupole  ;  on  a  re- 
pare ou  fait  de  nouvcau  presque  toutes  ces  pein- 
tures. 

Les  deux  bras  de  la  croix  sont  séparés  du 
restant  de    Fc'glise  par    un   magnifique    barreau 
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admire  pour  sa  grandeur  ?  pour  ses  ornemens  en 
airain,  et  pour  ses  ele'gantes  ibrmes  et  son  beau 
dessin.  Francois  Trilla  fut  Tinventeur  de  cet 
ouvrage,  et  Pierre  Paul  Ripa  l'exécuta  en  1660; 
tous  les  deux  e'taient  railanais. 

Yis-à-vis  de  ce  barreau  on  voit  une  riclie 
de'coration  d'architecture  avec  des  colonnes  de 
marbres  fins  7  qui  separent  le  chceur  des  re'li- 
gieux  et  le  presbytère  de  ces  bras.  L'architeo 
ture  est  du  celebre  Martin  Bassi.  Thomas  Or- 
solino  est  Fautejir  des  statues  de  Saint  Brune 
et  de  Saint  Jean  Baptiste  qui  sont  aux  cótes  > 
et  des  trois  Maries  placées  au-dessus.  Les  boi- 
sages  des  portes  garnies  en  airain  par  les  quel- 
les  on  entre  et  on  sort,  travaillees  avec  des 
gravures  et  des  bas-reliefs  très-fins,  represen- 
tent  les  faits  principaux  de  la  vie  de  Saint  Brune; 
on  dit  qu'elles  sont  faites  par  F 'ir gilè  dé>  Con* 
ti,  très-brave  sculpteur  en  bois. 

En  entrant  dans  le  elice ur  ,  qui  est  precede 
par  le  sanctuaire  7  Fon  voit  des  deux  cótes  les 
bancs  de  bois  garnis  de  sculptures  en  bois ,  et 
de  très-beaux  ouvrages  de  marqueterie  représen- 
tant  plusieurs  figures  de  Saints.  Barthélemy  de 
Pota  les  fit  dans  l'anne'e  i486.  Toutes  les  pein- 
tures  à  fresque  de  ce  clioeur  et  du  presbytère, 
si  soigneusetnent  conservc'cs  ?  et  si  particulière- 
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meni  cstimccs  soni  faitea  par  Daniel  Ci  espi,  cts 
ouvrages  ^ont  Ics  derniers  de  ce  célèbre  arlisle  qui 
niOLirut  en  iG5o  à  Milan  au  tems  de  la  peste.  El- 
les  sont  partagees  eri  trois  ordresj  le  premier 
represente  la  Naissance  de  Christ,  l'Adoration 
des  Piois  Mages  ;  la  Circoncision  ,  la  Dispute 
avec  les  Docteurs  ;  et  plusieurs  faits  de  Saint 
Jean  Baptiste  et  de  Sainte  Marie  Madelaine;  le 
second  represente  ,  cn  plusieurs  compartimens , 
plusieurs  Saints  Chartreux  ,  plusieurs  Propliètes 
et  les  quatre  Evangélistes  j  dans  le  troisième  on 
voit  la  vie  de  Saint  Brune,  son  maitre  qui  meurt 
sans  vouloir  se  repentir  et  plusieurs  sibylles.  Il 
y  a  deux  frises  qui  entourent  entièrement  ces 
ouvrages;  un  de  ces  frises  repre'sentent  des  au- 
ges  pares  d'ornemens  sacre's,  et  dans  l'autre  011 
voit  des  anges  qui  jouent  des  instrumens  musi- 
cales. 

La  balustrade,  qui  separé  le  elice ur  du  San- 
ctuaire  fut  dessinée  par  Volpino ,  et  executJe 
par  Baptiste  Sacchi.  Sur  cette  balustrade  il  y  a 
quatre  chandeliers  d'airain  très-riches  ,  deux 
obe'lisques,  ou  pyramides  très-bien  travailles  par 
Annìhal  Fontana  et  fondus  par  Francois  Bram- 
billa. Aiix  deux  cóte's  du  grand  autel  il  J  1 
ti  e  u x  chaires  de  marbres  flns  et  d'un  bon  style 
a  l'usage  des  prètres  pour  dire  la  messe.  Ces  deux 
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chaires  onl  chacu  ne  deux  statues  à  ses  cótes. 
La  chairc  du  cótés  de  Y Epistola  est  entre  la 
statue  de  l'Espe'rance  faite  par  Joseph  Rusnati, 
et  celle  de  la  Charité  faite  par  Denis  Bussola; 
les  deux  statues  de  la  cliaire  du  cote'  de  l' Evan- 
gile représentent  la  Réligion  faite  par  le  memo 
Rusnati  et  la  Foi  par  Charles  Simonetta:  Tho- 
mas Orsolino  est  l'auteur  des  statues  de  Saint 
Pierre  et  Saint  Paul  qui  sont  placécs  dans  les 
niclies  de  ce  Sanctuaire,  et  des  autres  du  grand 
autel  qui  repre'sentent  Aaron  ,  Mo'ise  ;  Elie , 
Abraham,  et  Melchisedec. 

Les  deux  parois  qui  sont  aux  cótes  du  grand 
autel  7  sont  couvertes  de  bas-ieliefs7  divisées  eu 
plusieurs  compartimens ,  supérieurement  travail- 
lées  et  qui  méritent  une  particulière  observa- 
tion.  Du  coté  de  l'Evangile  en  haut  on  voit 
l'Àscension  de  Christ  et  plusieurs  anges;  un  peu 
plus  bas  la  Vierge  avec  l'enfant ,  ensuite  la 
Scene  de  Jesus  avec  les  Apótres  [  qui  ressemble 
beaucoup  a  la  pcinture  célèbre  du  Trinci  ]  et 
au  bout  les  Ebreux  recueillant  la  manne  :  Etienne 
de  Sesto  executa  fort  bien  tous  ces  ouvrages. 
Du  coté  de  Y Epistola  en  haut ,  on  voit  l'As- 
somption  de  Marie  entourée  d'anges  ;  vers  le 
milieu  l'institution  du  Sacrament  de  l'Eucharis- 
tic  -,    en  bas  les  nóces  de    Canna    Galilée   et    la 
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predicatimi  de  Jesus  dans  le  tempie:  très-beaux 
ouvrages  faits  en  1 5 1 5  par  le  célèbre  Blaise  de 
V air  ano. 

Grand  àutel. 

Cet  autel  est  infmiment  riche  en  marbres 
fins,  en  ornemens  d'airain,  de  sculptures ,  et  de 
pienes  précieuses  et  rares.  Son  dessin  en  forme 
octogone  est  d'un  bon  style  et  d'un  parfait  ac- 
cord  ;  il  est  de'core'  de  quelques  petites  colounes 
qui  forment  le  premier  ordre;  le  second  est  rond. 
Les  quatre  petites  portes  d'airain  dorè  du  ta- 
bernacle  sont  faites  par  Francois  Brambilla. 
Ange  Marini  est  l'auteur  des  petites  statues  qui 
en  grand  nombre  ornent  ce  beau  petit  tempie. 
Les  deux  Anges  qui  se  trouvent  sur  l'autel  avec 
ses  deux  bas  reliefs  ,  places  aux  còtes  de  la 
medaille  du  milieu  de  la  table  sacree  ?  un  des 
quels  represente  le  sacrifice  d'Àbel ,  et  l'autre 
celui  de  Noè,  sont  graves  par  Or  solino,  Volpino 
a  fait  les  deux  anges  qui  soutiennent  le  de'gre 
de  l'autel;  mais  on  ne  connait  pas  l'auteur  de 
la  medaille  du  milieu  de  la  table  sacre'e;  cette 
medaille  est  assez  estimée  pour  son  beau  style 
et  pour  la  magnificence  du  carattere.  Elle  re- 
presente  la  Pitie  ?  ou  la  descente  de  Croix.  Les 


òuvrages  de  marqueterie  en  marbré  sont  cornine 
les  autres  de  la  famille  Sacchi. 

SacRISTIE    VlElLLE. 

Rentrant  dans  le  bras  de  la  croix  et  se  tour- 
nant  à  droite  on  trouve  une  porte  par  la  quelle 
on  va  à  la  Sacrestie  dite  Vieille  faite  par  Jean 
'Anlome  Amedeo  comme  celle  du  lavoir  ;  aux 
jambage  de  cette  porte  on  voit  des  anges  en 
action  de  chanter,  fort  jolis  et  mèle's  avec  des 
autres  ornemens;  au-dessus  il  y  a  sept  tetcs  ou 
came'es,  repi  e'sentant  les  portraits  des  Ducs  de 
Milan.  L'effigie  neanmoins  de  Jean  Gale'ace  qui 
se  trouve  au  milieu  fut  gravée  par  Allerte  de 
Carrara.  On  voit  dans  cette  Sacristie  ?  qui  a 
une  forme  e'gale  à  celle  du  lavoir ,  des  objels 
fort-rares  ?  et  qui  me'ritent  d'etre  estimes.  Sur 
son  autel  il  y  a  une  espèce  de  bas-relief,  fait 
comme  les  anciens  dypticques  ,  avec  des  dents 
d'Hippopotame;  ce  bas-*relief  repre'sente  les  faits 
du  nouveau  teslament,  partagcs  en  soixante  sept 
autres  bas-reliefs  dans  une  largeur  de  quatre 
brasses  milanaises  ou  me'tres  i ,  5?  8,  o,  et  en 
trois  compartimens  de  style  gothique.  Il  y  a  aussi 
dans  cette  autel  80  petites  statues  place'es  aux 
deux  cótcsj  aux  pieds  les  douze  A.pótres,  U 
3 


02    

Vierge  et  le  Sauveur  •  ce  travail  très-pe'niblc 
et  très-bien  execute  est  de  Bernard  degli  Lb- 
briachi  florentin.  Au-dessous  de  cet  ouvrage  il 
y  a  un  bas-relief  en  marbré,  qui  represente 
rAnnonciation  de  la  Vierge  ,  la  Rencontre  de 
Saint  Elisabeth,  et  la  ^saissance  de  Jesus  Christ 
fait  assez-bien  par  Joseph  Rusnati. 

Dans  cette  Sacristie  il  y  a  deux  peintures 
qui  plus  que  les  autres  meritent  d'ètre  observe'es; 
elles  représentent  Saint  Martin ,  de  Bernardin 
Luino ,  et  Saint  Ambroise,  de  Fossano. 

Cette  Sacristie,  au  tems  des  Chartreux,  qui 
furent  supprimes  en  1782,  e'tait  infiniment  riche 
en  ornemens  sacres  d'or ,  d'argent ,  et  garnis 
encore  de  pierres  pre'cieuses;  sa  valeur  surpas- 
gait  la  somme  de   166,201   livres. 

ÀUTEL    DES    RELIQUES    SACREES. 

En  sortant  de  la  Sacristie  vieille  on  trouve 
tout  de-suite  a  droite  l'autel  des  reliques  sacrécs. 
Cet  autel  est  magnifique ,  et  il  a  comme  ce- 
lui  de  Saint  Brune  qui  est  vis -à- vis  quatre 
colonnes,  deux  des  quelles  sont  de  noir  ancien 
et  deux  de  mixte  de  France.  La  toile  peinte 
qui  couvre  la  grille  d'airain  ,  sous  la  quelle 
sont  renfermées  les  reliques  des  Saints,  est  fai  te 
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par  Daniel  Crespi  ,  qui  y  representa  Christ , 
entouré  d'un  grand  nombre  d'elus.  Orsolino  a 
fait  les  trois  statues  qui  finissent  l'autel.  Le 
devant  de  cet  autel  me'rite  d'ètre  loué  pour  les 
fins  ouvrages  de  mosalque  en  pierres  dures  d'un 
dessin  bien  menu ,  dans  le  quel  Valere  Sacchi  a 
travaille'e,  à  ce  que  Fon  dit,  plus  de  dix  ans.  Il 
y  a  aussi  devant  cet  autel  deux  cande'labres  d'ai- 
rain  joliment  dessine's  ,  et  bien  plus  beaux,  que 
les  deux  qui  se  trouvent  vis-a-vis;  ils  sont  faits 
par  la  mème  célèbre  Annibal  Fontana. 

Ambroise  Fontana  nomine'  plusieurs  fois  et 
non  Bramante  Milanais  ,  comme  le  marquent 
ìes  autres  descriptions  de  la  Chartreuse,  est  ce- 
lui  qui  peignit  la  voùte  qui  est  au-dessus  de 
cet  autel,  et  ses  deux  cóte's. 

Chapelle  de  la  Vierge  du  Rosaire. 

En  continuant  le  tour  du  còte  des  sept  cha- 
pelles ,  qui  correspondent  aux  sept  du  cote  op- 
pose que  nous  avons  dejà  de'crites,  la  première 
que  l'on  rencontre  est  celle  dediee  à  la  Vierge 
du  Rosaire  plus  grande  que  les  autres.  L'autel 
a  deux  colonnes  du  mème  diamètre  et  de  la  mème 
qualite  du  còte  oppose;  elles  sont  de  vert  de 
Toncevera.  Pierre  Francois  Mazzuchelli  dit  le 
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Morazzone  est  l'autèur  de  la  table  eie  cet  autel, 
où  l'on  voit  la  Vierge  avec  l'enfant,  Saint  Do- 
minique, et  Sainte  Catherine  de  Sienne.  Vol- 
pino  sculpteur  a  fait  le  devant  de  ce  raème  au- 
tel  qui  represente  l'adoration  des  Rois  Mages. 
Les  peintures  à  fresque,  où  Fon  remar que  FAs- 
soinption  de  la  "Vierge,  son  Couronnement,  la 
Descente  citi  Saint-Esprit ,  la  Resurrection  et 
TAscention  de  Jesus  Christ,  quelques  Prophètes 
et  quelques  autres  figures,  sont  de  Christophore 
Storer. 

Les  peintures  à  huile  qui  sont  placees  au-des- 
sous  du  grand  tableau,  où  l'on  voit  les  Mystè- 
res,  sont  faites  par  l'Abbé  Peroni  Parmesan. 

Chapelle  de  Saint  Ambroise. 

Après  la  Chapelle  de  la  Vierge  du  Rosaire 
on  trouve  celle  dediee  à  Saint  Ambroise,  qui 
est  repre'sentce  sur  la  table  de  l'aulel,  par  le 
celebre  peintre  ,  Fossano  Ambroise ,  panni  les 
Saints  Satire,  Marceli  in,  Gervase  et  Prothase. 
Les  colonnes  de  cet  autel  sont  de  marbré  dit 
fiamme  de  Trance.  Joseph  Faisnati  grava  dans 
le  devant  de  l' autel,  avec  une  vive  expression, 
Saint  Ambroise  a  che  vai  chassant  les  Ariens  ; 
on  voit  aussi  des  anges  graves  à  cótes  de  ce 
Saint.  Charles  Cane  est   Fauteur  des   peintures 
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a  fresque  de  cette  chapelle ,  une  des  quelles 
repre'sente  Saint  Ambroise,  encore  enfant,  en- 
dormi  avec  des  abeilles,  qui  lui  portent  du  miei 
dans  la  bouche;  dans  une  autre  de  ces  peintu- 
res  on  voit  le  ironie  Saint  qui  refuse  l'entree 
du  tempie  à  l'Empereur  Théodose. 

Chapelle  dediÉe  aux  deux  Saintes  Catherines. 

Dans  cette  chapelle  de'diee  aux  deux  Saintes 
Catherines,  Francois  del  Cairo  de  Varese,  e'co- 
lier  de  Morazzone  peignit  dans  le  tableau  de 
Tautel  la  Vierge  avec  l'enfant  Je'sus ,  Sainte 
Catherine  de  Sienne  et  Sainte  Catherine  martyre. 
Les  colonnes  de  l'autel  sont  de  noir  ancien.  Ce 
que  Fon  voit  de  la  table  sacre'e  est  orne'  d'ouvra- 
ges  à  marqueterie  de  Charles  Baptiste  Sacchi. 
Dans  un  cote  Joseph  Rusnatì  y  grava  Sainte 
Catherine  de  Sienne  et  dans  l'autre  Sainte  Ca- 
therine Martyre.  Les  peintures  à  fresque  ,  tra- 
vaille'es  par  Jean  Baptiste  Carloni  representent 
plusieurs  faits  de  ces  Saintes,  c'est-a-dire  Sainte 
Catherine  de  Sienne  ,  prosternee  devant  la 
Vierge  avec  l'enfant  Jesus,  et  Sainte  Catherine 
martyre  ou  de  ^a  roue,  flagellee  devant  le  tyran. 
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Chapelle  de  Saint  Joseph. 

Dans  la  chapelle,  de'diee  a  Saint  Joseph,  et  sur 
la  table  de  l'autel  on  voit  l'adoration  des  Rois  Ma- 
ges, peinte  en  i64*  par  Pierre  Martyre  Neri  ou 
Negri  Cremonais,  élève  de  Molosso.  Les  colonnes 
sont  d'albàtre  orientale.  Le  beau  bas-reliefs  du 
devant  de  l'autel  où  son  auteur  a  su  represen- 
ter  avec  tant  de  vérite  le  massacre  des  Inno- 
cens,  et  exprimer  si  au  naturel  la  douleur  d'une 
mère  qui  etreint  son  enfant,  et  la  douleur  dTun 
autre  enfant  qui  pleure ,  est  un  ouvrage  qui 
honore  le  ciseau  de  Denis  Bussola  qui  l'exe'cuta 
en  1677  y  cette  sculpture  est  regarde'e  comme 
une  des  plus  belles  du  tempie.  Procaccini  Her- 
cule  le  jeune ,  est  Tauteur  des  peintures  à  fres- 
que  qui  représentent  des  faits  relatifs  à  Saint 
Joseph  et  aux  Saints  Rois  Mages ,  dans  une  des 
quelles  on  voit  l'Ange  qui  ordonne  à  Saint 
Joseph  de  s'enfuir  en  Egypte  ,  et  dans  l'autre 
les  Rois  Mages  qui  parlent  avec  Herodes. 

Chapelle  de  Saint  Jean  Babtiste. 

Le  tableau  à  huile  et  les  peintures  a  fresque 
de  cette  chapelle  sont  de  Jean  BapUUQ  Cadono 
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de'jà  nomine.  Il  y  repre'senta  sur  la  table  Saint 
Jean  Baptiste  tenant  avec  une  main  l'ensei- 
gne  de  la  croix  et  près  de  lui  quelques  moi- 
nes  Cliartreux-  et  dans  les  peintures  a  fresque  il 
peignit  le  Saint  Pre'curseur  qui  parie  avec  beau- 
coup  de  courage  a  Herodes,  et  le  martyre  du  mème 
Saint.  Les  colonnes  de  cet  autel  sont  du  mixte 
dit  de  France.  Le  devant  de  l'autel  et  les  cótes 
travaille's  a  mosaìque  en  pierres  dures  sont  faits 
par  les  frères  Jean  Baptiste  et  Falere  Sacchi y 
et  les  deux  anges  qui  soutieunent  la  table  sacrée 
sont  de  Volpino» 

Chapelle  de  Saint  Michel. 

Dans  cette  penultième  chapelle ,  dediee  a 
Saint  Michel  on  admire  une  très-belle  table  de 
l'autel  divise'e  en  six  compartimens.  Celui  du 
milieu  des  trois  infe'rieures  reprcsente  la  Vierge 
d'une  beante  sans  exemple,  entouree  d'anges 
qui  adorent  l'enfant  Je'sus,  dans  un  cote'  il  y  a 
Saint  Michel  et  dans  l'autre  l'ange  E.aphael , 
ouvrage  admirable  du  celebre  Pierre  Vaniteci 
dit  le  Perugino  maitre  de  Raphael  j  dans  les 
trois  compartimens  supérieurs  on  y  voyait  la 
Salutation  de  la  Vierge  avec  l'Ange  Gabriel  j 
dans  celui  du  milieu  il  y    avait  le  Pere  Eter- 
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nel;  tous  ces  ouvrages  ont  été  malheurcsement 
emportc's  en  1798.  On  a  mit  un  autre  Pere 
Eternel ,  d'un  auteur  inconnu  ,  à  la  place  de 
celui  qu'on  a  enleve' ,  et  dans  les  cótes  il  y  a 
à  present  les  quatre  Docteurs  de  la  Sainte 
Eglise,  que  l'on  attribue  au  nommé  Ambroise 
Fossano.  Les  colonnes  sont  de  Porto  Venere. 
Les  bas-reliefs  du  devant  de  l'autel  et  de  ses 
cótes  repre'sentent  la  vision  de  Jacob ,  la  chiìte 
des  anges  ?  la  création  d'Adam  et  le  sacrifice 
d'Abraham,  ouvrages  de  Tìiomas  Orsolùio  nomine' 
plusieurs  fois.  Les  peintures  a  fresque  de  cette 
chapelle  sont  de  Panfilo  dit  le  Nuvolone,  qui 
y  representa  Abraham  accordant  l'hospitalité  a 
trois  anges  qu'il  ne  reconnait  pas,  et  le  mème 
Abraham  qui  renvoie  Agar  avec  le  petit  Ismael. 

Chapelle  de  Sainte  Madelaine. 

On  voit  dans  la  septième  et  dentière  chapelle, 
sur  la  table  de  Tautel,  Sainte  Marie  Made- 
laine aux  pieds  de  Christ  dans  la  maison  de 
Marthe.  Les  colonnes  sont  de  grani t  d'Egypte. 
Le  devant  de  l'autel  travaille'  à  marqueterie  ou  en 
ouvrage  de  mosaique  en  pierres  dures  fines  est 
de  André  et  Charles  Sacchi,  qui  doivent  avoir 
eu  beaucoup  de  patieuce  pour   fair   ce   travail: 
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le  chevalier  Fréddi ne  Bianchi  est  Fauteur  des 
peintures  a  fresque  où  Fon  voit  quelques  faìls 
de  cette  Safnte;  elle  y  est  représentée  sur  un 
faible  navire  livree  aux  vagues  de  la  mer  ora- 
geuse  avec  sa  famille,  et  vis-à-vis  de  l'autel  il 
j  a  la  meme  Sainte  penitente. 

Nous  voilà  à  la  fin  du  tour  et  de  la  descrip- 
tion  de  ce  fameux  Tempie.  Pour  en  donner  une, 
description  accomplie  on  aurait  dù  detailler 
toutes  les  statues  et  les  tableaux  pendus  en 
grand  nombre  aux  parois  du  tempie,  et  qui  en 
masquent  les  formes  et  la  beaute  :  mais  ne  trou- 
vant  ni  les  unes  ni  les  autres  dignes  d'obser- 
vations  j'ai  cru  inutile  de  le  faire. 

LlEU    DESTINE    A    REGEVOIR    LES    EtRANGERS  , 
ET    CLOITRE    DES    MoiNES. 

En  sortant  de  l'e'glise  on  se  trouve  dans  la 
grande  cour  ou  place  ,  où  Ton  voit  a  gauche 
un  bàtiment  riclie  et  grande,  appelle  lieu  de- 
stine a  recevoir  les  étrangers  -,  l'architecture  de 
ce  bàtiment  est  de  Francois  Richini  •  il  était 
habite  en  partie  par  le  Prieur  ou  supérieur  des 
Chartreux,  et  l'autre  partie  servait  pour  loger 
les  Princes  et  les  personnages  distingues.  De  ce 
bàtiment,  en  traversant  un  long  et  magnifique 
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vestibule,  on  va  dans  le  grand  cloìtre  des  nioi- 
nes ,  qui  est  d'une  forme  presque  quadrangu- 
laire,  de  me'tres  i25;  5,  5,  i  ou  brasses  Mi- 
lanaises  211,  dans  sa  principale  longueur,  et  de 
metres  1  o  1 ,  7 ,  3?  5,  ou  brasses  171  milanaises 
du  cote  où  il  est  plus  court  ;  tout-au-tour  on 
y  voit  un  vaste  portique  partage'  en  plusieurs 
arcades  soutenues  par  des  petites  colonnes  en 
vif.  Les  arcs?  les  frises,  et  la  comiche  sont  tous 
orncs  de  petites  statues,  de  bustes,  de  plusieurs 
sortes  de  fleurs,  et  de  bas-reliefs  en  terre  cuite 
fort  bien  travaillés. 

A  Fentour  des  trois  cóte's  il  y  a  vingt-quatre 
petites  maisons  dispose'es  en  ordre,  se'pare'es  Fune 
de  Fautre;  elles  servaient  de  cellules  aux  Char- 
treux,  qui  y  demeuraient  assez  e onimo dementa 
cliacune  de  ces  petites  habitations  avaient  deux 
etages,  et  un  jardin.  Enciennement  elles  etaient 
toutes  couvertes  de  plombs,  qui  furent  enleve's 
en  1797?  avec  ceux  de  Féglise,  cornine  on  a 
deja  dit. 

De  cette  grande  cour  on  va  dans  une  autre 
plus  petite  ,  dite  de  la  fontaine,  la  quelle  est 
aussi  riche  en  ouvrage  de  terre  cuite  et  aussi 
singulière  dans  son  genre  que  la  precedente. 
Les  peintures  a  fresque  que  Fon  admire  dans 
le  vestibule  qui  separé  ces  deux  cours;  repre'-» 
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sentent  les  quatre  fins  de  l'homme;  celles  qui 
sont  dans  la  seconde  cour  repre'sentent  la  pas- 
sioni de  Je'us-Christ;  elles  sont  faites  toutes  par 
Daniel  Crespi.  Antoine  Amadeo  est  celui  qui 
a  fait  la  porte  de  marbré ,  par  la  quelle  les 
moines  entraient  dans  le  Tempie  ;  elle  est  orne'e 
de  sculptures,  Amadeo  y  grava  son  noni  de 
Medeo.  Dans  le  coin  oppose  on  entre  dans  le 
re'fectoire,  oii  l'on  admire  une  très-belle  chaire 
à  prècher  en  marbré,  orne'e  de  fort-jolies  scul- 
ptures  ,  et  d'une  Scène  des  Apótres  peinte  a 
fresque  en   1 5 1 7   par   Octave  Semini  Genois. 

Ce  grand  bàtiment  est  compose'  d'un  grand 
nombre  de  petitcs  maisons  isolees ,  arrangces 
selon  les  règles  des  Chartreux  ,  qui  vivaient  , 
comme  des  solitaires  dans  leurs  cellules ,  d'ou 
ils  ne  sortaient  qu'aux  heures  fixees  pour  aller 
à  Te'glise  ou  dans  le  chceur.  Ils  n'avaient  que 
le  Jeudi  pour  jouir  de  quelques  delassemens  -, 
ils  dinaient  en  commun  et  ils  allaient  se  pro- 
mener  ensemble  hors  de  l'enceinte.  La  règie 
des  Chartreux  leur  empèchait  de  manger  gras 
pendant  toute  leur  vie. 

Il  est  bien  pénibìe  de  voir  oublier  un  e'di- 
fice  si  vaste,  et  rempli  d'objets  rares  et  d'un  si 
grand  me'rite  ,  sans  qu'on  pense  a  le  destiner 
a  aucune  usage. 
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INSCRIPTIONS 

Citées  dans  ce  petit  ouvrage. 


[  I  ] 

IOANNI    GALEATIO    VICECOM.    DVCI    MEDIOL.    PRIMO 

AC    PRIORI    EIVS    VXORI 

CARTVSIANI    MEMORES    GRATIQVE    POSVERE 

MDLXII    DIE    XX    DIGEMBRIS 


[il  ] 


PREFECTVRAM    MILITAREM 
A    PATRE    ACCIPIT. 

FINIBVS    PROLATIS    DVX 
MLI     VINCISLAO    CRE^TVR. 

PAPIAE    LIBERALIVM    LITTERARVM 
SCHOLAS    EXTRVIT. 

TEMPLA     DOMI     ET     HIEROSOLYMI3 
ARAS    CVM    STIPENDIO    EXCITAT. 
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ARCES    MVNIMENTA 
REGNI    AEDIFICAT. 

IMPERIO    AVSPICIOQVE    SVO 
HOSTILES    EXERCITVS    DEBELLAT. 

[Ili] 

IOANNES    GALEACIVS    VICECOMES    MAGNI    MATTHEI 

PRONEPOS    SVB    GALEACIO    PATRE 

AD    MAGNA    INSTITVTVS    REM    MILITAREM 

PRIMVS    IN    ITALIAM    REDVXIT    BELLATOR 

INDEFESSVS    SVO    AVSPICIO    ET    ALIORVM 

DVCTV    BARBAROS    ET    HOSTILES    EXERCITVS 

SIVE    INIVRIAS    VLCISCERETUR    SOCIOS 

ET    AMICOS    DEFENDERET    SIVE    REGNI    FINES 

AMPLIARET    OCCIDIONE    DEVICIT    REGVM 

GENERATQVE    SOCER     AFFINITATES 

POTENTISSIMA    REGIBVS    IVNXIT 

RELIGIONEM    DEI    AMPLEXVS    COLLAPSA 

TEMPLA    RESTITVIT    NOVA    MAGNIFICE    ET 

OPVLENTA    COENOBIA    EXTRVXIT 

HIEROSOLYMIS    SAGELLVM    ET    ARAS    EREXIT 

DOMI    ET    BELLI    DISCEPTATOR    PRVDENS 

IVSTVS    MAGNIFIGVS    PAPIAE    SCHOLAS 

CVIVSGVNQVE    SCIENTIAE    DOCTORIBVSQVE 

ANNVA    SALARIA    INSTITVIT    ARCES    PATREM 
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1MITATVS    PARTIM    SITV    ET    NATVRA 
VALIDAS    MVNITIONES    ALIAS    MANV    ET 
OPERE    INEXPVGNABILES    FECIT     GENTES 
OMNES    A    MARI    TYRRENO    AD    VENETORVM 
VSQVE    LITTORA    SVB    FIDEM    ET    IMPERIVM 
REDEGIT    EX    GVBEBNATORE    REGNI    DOMINVS 
ET    DVX    CREATVS    AD    EXCELSA    RERVM 
HVMANARVM    FASTIGIA    VIAM    AFFECTABAT 
NISI    IN    ITALIAE    IACTVRAM    FATA 
INTERCESSISSENT    CAETERVM    MORIENS 
COR    VIENNAM    ALOBROGVM    RELIQVA 
INTESTINA    AD    CALLAEGOS    DEPORTARI 
ET    IN    AEDIBVS    DIVORVM    IACOBI 
ET    ANTONII    OSSA    VERO    IN    COENOBIO 
CARTVSIENSIVM    IVXTA    PAPIAM 
CONDÌ    TESTAMENTO    IVSSIT. 

VIXIT    AN.    XLVII.    M.    X.    D.    XV  III 

OBIIT    MCCCCII    MELIGNANI 

REGNAVIT    AN.    XXIIII. 


Les  freres  Caìetan  et  Francois  Durelli  Mi- 
ìanais  très-braves  dessinateurs  voulant  offrir  au 
public  un  ouvrage  qui  put  f aire  honneur  à  leur 
patrie  sous  le  rapport  des  arts ,  se  determinò' 
rent,  après  un  long  travail  de  plusieurs  années, 
de  publier  les  dessins  de  la  Chartreuse  si  ce- 
lebre et  si  renommée  ,  qui  se  trouve  a  peti  de 
distance  de  Pavie.  Rien  ria  e  té  omis  par  ces 
excellents  artistes  ;  les  objets  les  plus  louables 
et  de  t  ai! les  de  ce  vaste  è di  fi. e e  ont  et  e  dessinés 
et  gravés  par  eux  avec  la  deridere  exactitude. 
La  publication  de  cet  ouvrage  dont  le  choix 
honore  si  particulierement  le  talent  de  ceux 
qui  en  ont  forme  Videe  se  fait  par  des  livrai- 
sons périodiques.  J^oilà  le  prospectus. 

»  Du  Pian ,  de  Vélévation  de  la  Facade , 
»  de  celle  du  coté  et  de  la  panie  postérieure, 
»  des  coupes  en  long  et  en  travers  ;  de  tous 
»  les  détails  de  la  facade  et  des  bas-reliefs 
»  quelle  contieni ,  de  ceux  de  Vintérieur  du 
Tempie,  du  Presbytère ,  des  deux  Sacristies , 
du  lavoir  des  réligieux ,  des  chapelles  et  du 
magnifique  Mausolée  de  Jean  Galéace;  beau- 
coup  de  détails  du  grand  et  petit  cloitre.  Ite 
donneront  plus  de  180  gravures  qui  seront  di- 
Stribuées  par  association. 

Il  y  aura  dans  chaque  livraisons  trois  gra- 
vures aumoins  ,  et  de  six  à  douze  sera  le 
numero  des  livraisons ,  qui  sortiront  chaque 
année  ;  et  cela  dépendra  aussi ,  de  leur  me- 
sure  plus  ou  moins  considerarle ,  et  du  travail 
plus  ou  moins  long  que  ces  gravures  exige* 
ront. 

Milan  chez  les  dits  freres  Durelli. 


JUiouoe 


O  Foresteria 
T  Biorato  e  giardini 
Q  Capitolo  grand* 
H  l'wiile  grande 
S  Celle  de' manici 
T  Ielle  de  sacrestani 
MS  Cortile  della  fontana 
V Biblioteca 
X  Refettorio 
Y  Fortiio  ed  Oratorio 
ZTialied ortaglie 
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